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Madrid, >» ju in . — L « perqui s i t ions ordon

n é e s P»v le j u g e c h a r g é de l ' instruct ion de l'af-
r e Marrai ne t o a s a r s a é l ' e a i s t u s i i d 'un îxtpftt 
_ . 300.000 p e s e t a s d e s * un é tabl 
dit , au tjom de M: F e / r e r , directeur de 
Mod«ro- e o> B w c e l o e e . 

M. V e r s e * a e peu» iiaeséster d e Foriglne. d e ce t t e 
« * • • * • . D t M » # 0 * tfetfu » Par i s , a participa 
acr'.reaeqnt k U c a r t n a o e 1 d j ey iua i s t e . 

irTWITJJ DE COIKRCE FRAICO-SUISSE 

H * . M p T * * H s n i s Pie», »u 
_ J « d « l k i , l e » e W n s s r e s prostosftions 

r t n o Ù M touchant le renoHjal lenient d u U s i t é e a 
par t Su eoWlnterce fTnnco-euJsV On lui à répondu 

que te Osneei) fMMr*>«a réunira i t , peut-être lundi ; 
on ton* est*, « a n s les pu'—lia u jours de l e s emaine 
prochaine, e t e u e la réponse M ae ferais pas a t ten-

Jrien qne lea disposition» d e part e t d 'autre , pa-
raxasent peu favorables , U t a n t encore espérer 
qu'on arriver» à u n e e n t e n t e . I l aérait , en effet, 
t rès faVihssis qa'on laissa* s'opérer e n t r e l a F r a n c e 
e t la Suisse s u e r a p t u r s préjudiciable à nos inté-
reta, texte sosaaonaïqo»» qne pol i t iques. 

un 
fuites Aubftquts fc twcliMiises néons 

aux enahers s at an g r é e 
Lea Oiasabres de Commerce v i ennent de recevoir 

l a circulaire su ivante leur d e m a n d a n t leur avis au 
s u j e t da prepeaitioBs que le Min i s tre «lu Commerce 
a reçues e t qui o n t pour but d'apporter des addi
t ions an tableau des marchandise» neuves pouvant 
«tre vendues aux enchère» et en gros et d'abaisser 

rsr lurta ia i» de cas marchandises , le min imum de 
r a i e n t de» sots tel qu' i l es t actuel lement fixé. 

1 Par», le 25 avril 1906. 
> Le Ministre, du Commerce, de Ftnduetrie et du 

Trairait, d Messieurs le» Membre* det thom-
err* aie Commerce et de* Chambre* Contul-
(attira de* Art* et Manufacture: 

» J'ai été saisi de propositions avant pour b a t : 1* 
l'apporter des additions au tableau des marchandises 
activée qui peuvent être vendues aux enchères et en gros 

r(armement à la loi du 28 mai 1898 et aux décrets du 
mars l e » , du 80 mai 466* et du 17 août 16B8 ; 2 ' 

t'ilisamm-, posa- eertaÙMk marchandises. Je minimum de 
et «sieur otes lot» axé par tes arrêtés ministériels du 30 
ami MM et du 30 assit U t S . 

e A l'appai de ces nveditkaUon», o s fait valoir, d'une 
•art. que, depuis l'époque on ces décrète ot arrêtés ont 
«té rendes, de nouveaux produits ont été créés, et d'au
tre part, que certains chiffres de lotissements Ae sont 
olus en rapport avec la valeur .actuelle de la marchandise 
roi s baissé dans «ne notable paisiinlasav 

> J s vous serai obligé de mettes ces questions à l'e-
snate s i de me Jane parvenir, aussitôt que possible, le 

as* de *•» délibérations, après avoir consulté, >i 
1* jages » propos, les diverses compagnies into-

ss. 
Vont trouvères oi annexés : i" un état de msrchan 
1 dent on demande fadmi^ion dans les ventes pu 
ne ; t" une KÎto des marchandises pour lesquelles 

1 re lwisa 1111 al du minimum de la valeur des 
o is , e s s e l'indication en minimum proposé. 

a l a lassantes du Comtnerre, de l'Industrie e t du 
Travail, Poer le Ministre et par autorisation ; 
l a Malice des Requêtes honoraires su Conseil 
d'Etat, directeur du Cbmmerce et de l'Indus
trie, F. CHATSAL. 1 

tUt* de» marchand»»** itttimtmt l'industrie textile 
dont on prapet» Taijemttian au tttbleau de* rente* pu-

Cbeoas frais o s secs, 600; déchets de coton, 76; dé
dises de sois (fissena. hourr., ete.) . 300; écarts de Urnes 
arêtes e t lavées, 76; laine, peigné»», 200; produits végé
t a i l ibres , crans, etc.), I l » ; soies artaficielles, 3C0; 
lassos de I^Jxtrême-X>ieTit {pongées, habutai, twills, 

IssVé get mtarfhandUe* intéresnant Tinduttrie textile 
pspr IseetiesVt en toUinte un abaUeement du mini
mum a» «s »eys»fr de* le**: IL-'.. 
T II - ' snrmsl psspoaé: crsnsnon ouvrés.300100; 

seaux karatés rsstohss ou sèches. 2O0J0O: poils d'ani
maux, SOO-100; sais sers» ou grège. 500-300. 

Pour o s qui 1s concerne, la Chambre de Commèr
e s d s finassa rr, après avoir ooneulté la compagnie 
des court iers aseei inentés , a donné son assent iment 
aux addit ion» e t modifications pro je tée s ; e l le a de
mandé e a même t emps qu'aux déchets de soie (fri
sons , bourre), il «oit a jouté l 'art icle su ivant s Dé
chets de so ie fabriquée » au lot i ssement de 76 fr. 
Ce châtra l a i s paru suffisant é t a n t donné que le 

ri z d» la m a r c h a n d s » en quest ion ne dépasse pas 
fr . le k i lo . 

LA SOCIÉTÉ LTCSCOORAGEIENT AD I I E I 
P a r i s , 17 jn in . — Cet après-midi, la d is tr ibut ion 

annue l l e des récompenses décernées par la Soc ié té 
d 'encouragement au bien, a e u l ieu au Cirque d'hi-
rer, à l'occasion du 46e anniversa ire de la fondat ion 
de ce t t e eociété. 

M. Po iacaré , min i s t re des finances, qui a v a i t 
accepté la présidence de ce t t e so lenni té , s 'est f a i t 
remplacer, an dernier moment , par M. D u j a r d i n -
Beatrmeti , sous-secrétaire d 'Etat aux Beaux-Arts . 
I . s musique d a 31e de l igne p r é t a i t son concours b 
c e t t e cérémonie qui , comme lea annéee précédentes , 
ava i t a t t iré un nombreux public. 

Sur l 'estrade on remarquait M M . Rtenhen Lié-
g e s r d , prés ident de l s soc i é t é ; Georges P ico t . Le-
grand, colonel Meaux-Baint -Marc , E u g è n e Bi l lard, 
e t c . Tons les minis tres é ta i en t représentas. 

Mlle Renée du Mini l , de la Comédie França i se , 
a in terprété lea poésies patr iot iques de M. S tephen 
Liégcard. 

Après les discoure des présidente, lecture s é t é 
«Ion n é e «ra palmarès . 

Trois couronnes crriqna» sont décernées à l t . 
B r o a a r d e l i doyen honoraire d e la Facutté de métle-

LE CONSEIL IHTERNATIÛJAL BEI 
La fat des travaux — Lee discours 

Paria , \y JtjtTf. "— LS Conse i l internat ional de s 
f e m m e s , qui s i è g e depui s vendredi , a terminé s e s 
travaux aujourd'hui dans une réunion de la salle» 
d e s issaCaieurs Civ i l s . 

Cette dernière s éance était publ ique . Après un 
d i scours de M m e Sarah M o n o d , expl iquant le but 
poursuiv i «rar le Conse i l internat ional , M m e Avril 
d e Sainte-Croix , secrétaire g é n é r a l e , a d o n n é lec
ture d u rapport annue l sur l e s travaux d u Conse i l 
national français . 

Après l 'approbation de* Hivers autres rapports , 
Lady Abérdeen a pris la parole. L a vice-reine d'Ir-
hnvde s 'exprime en o n français très correct. E l l e 
a expr imé toute sa sat i s fact ion des progrès c o n s 
t a n t s d u m o u v e m e n t f émin i s te . 

L a réunion s'est t erminée par la réé lect ion d u 
t iers sortant des m e m b r e s d u comi té . 

FAITS DIVERS 
A COUP* DE COUTEAU. — UN MORT 

PLUSIEURS BLESSÉS 
(Paris, 17 juta. — Une rixe peu banale s'est produite, 

la nuit dernière, avenue SeintX>uen. S ix individus, en
trés *\ Paris par la Porte Montmartre, se sont pris da 
querelle et ae sont divisés en deux camps, puis se sont 
battus en duel à coups de couteaux. ~ 

Un nommé Dobel Félicien, âgé de 33 ans, plombif t, 
a eu le ventre littéralement ouvert. Son cadavre est 4 ta 
morgue. Un blessé, nommé Martel, â g é d e vingt aas, est 
é l'hôpital Bichat. avec Vssil gauche en moin» Deux 
autres blessés sont allés ss faire panser dans une phar
macie, et sont rentrés chez eux, 

Quant aux deux indemnes, on 1rs recherche et per-
soane ae vent avouer le motif de la querelle. On croit 
que (ss malheureux partaient politique. 

CARDIEN8 DC LA PAIX BLESSÉS 
Paris, 17 juin. — Un ouvrier ébarbeur, âgé d'une 

trentaine d'années et nommé Emile Lebreton, traversait 
ce matin, la rue Oberkampf, en état d'ébriété, accom
pagné d'une femme, lorsque, rencontrant deux gardiens 
de la paix qui stationnaient Drôs de là, les agents Va-
redlle. et Leroy, il se mit, sans raison aucune, à les in
jurier grossièrement. 

Les agents s'approchèrent et l'invitèrent a continuer, 
si cela toi était possible, se route en silence. L'ivrocne 
sortit alors de sa poche un long couteau a cran d'arrêt, 
et s s jetant sur le gardien Vareille, le blessa à 1» gor
ge. Après quoi il prit la fuite. 

L'agent, malgré sa blessure, s'élança & s» poursuite 
et parvint à rattraper son agreseur. C n nouveau corps-
à-corps eut lieu. Estimant qu il était en état de légitime 
défense, le gardien dégaina et asséna un vigoureux 
coup de sabre sur la tête de Lebreton qui tomba, mais 
peur se relever presque aussitôt et reprendre la fuite. 
Le gardien Leroy vint aJira au secours de son collègue. 
Il allait s'emparer de l'ivrogne quand ce dernier le frap
pa, à son tour, de trois COATIS ds couteau : deux au bras 
gauche, l'un à La cuisse droite. 

A cet isstant, arrivèrent le «011s brigadier Ferry et 
d'autres gardiens qui purent enfin se rendre, maître du 
forcené. 

Les deux agents blessés ont été transportés en voi
ture à l'hôpital Saint-Louis où l'interne de service a 
jugé très grave la blessure du gardien VareiTIe. Ce der
nier avait perdu connaissance à la suite d'une abondante 
hémorragie. Les blessures de Leroy ne mettent pas ses 
jours en danger. 

MORT TRACIQUE D'UN COLLEGIEN 
Un accident tragique s'est produit, hier, au collège 

Sainte-Barbe, pendant la récréati<m de onze heures. 
Un jeune élevé, M. Henri de Reibel, Igé de quinze 

ans, jouait avec entrain à la pelote basque, lorsque 
la balle alla tomber sur un» marquise élevée de 3 ros
tres su-dessus d'un escalier. 

Le jeune nomme, profitant de os que le surveillant 
avait le dos tourné, monta par une fenêtre sur cette 
msrquiss. 

Par malheur, un carreau se cassa par le poids du 
jeune collégien qui, passant à travers, alla se briser la 
colonne vertébrale sur les marches de l'escalier. 

L s jeune de Beibel est mort quelques instants après. 

DIX MILLE FRANCS DANS UNE BIBLE 
Un capitaine du 34" d'infanterie, en garnison à Mont-

de Marsan, achetait cas jours derniers à l'étalage d'un 
brocanteur une vieille bible qui lui fut cédée pour le 
prix ds 6 francs. 

Rentré chez lui, l'officier examina à loisir le vieux 
bouquin et découvrit entre deux feuillet] des titres 
de rente français nominatifs an nom de M. L. . . , pro
priétaire à Saint PicTre du Mont, décédé depuis plusieurs 
années. 

Avec les titres se trouvait une lettre signée de M* 
Sourdcis, notaire à Mont-de-Marsan. 

Le capitaine se rendit auprès de l'officier ministériel 
et lni demanda si, à sa connaissance, des titres de ren
t e ayant appartenu, à M. L.. . n'auraient pas ét*4 égaré.*. 
M* "Soirrdois répondit qu'après le décès de M. L. . . , cer
taine titres de rente qu'on savsit être en sa possession, 
n'avaient pas été retrouvés. 

— Eh bien, les voilà! J e vous les apporte! dit sim
plement l'officier. 

On juge de ls surprise de M. $ourdok qui s'empressa 
de faire part aux héritiers d» M. L . . do la découverte 
inattendue qui venait d'être faite. 

Les litres représentent, au cours da jour, raie somme 
ds 8.500 francs, à laquelle il convient* d'ajouter 1.600 
francs, montant des coupons non touchés. 

ACCIDENT D'AUTOMOBILE 
On télégraphie d'Avignon qne, hier soir, vers dix 

heures, une voiture aatoraôbile, où avaient pria place 
MM. Pierre Aubert, vingt-huit ans, mécanicien, Ernest 
Vieux, vingt-cinq ans, mécanicien, la belle-mère et la 
femme de M. Aubert, tous domiciliés à Anbenas (Ar-
dèche), venait de quitter Avijnon quand M. Aubert, 
qui conduisait, se jeta à toute vitesse sur une voiture de 
déménagement peinte en gris-blanc e t qu'il n'avait pas 
vue. Par le choc, l'automobile fut projetée à une ving
taine de mètres. M. Vieux, le plus gravement blesse, 
a expiré peu après dans une rnaieon voisine. 

P H O S P H O R E S C E N C E D E LA M E R 
On a signalé récemment l'apparition d'un phénomène 

remarquable de phosphorescence dans l'Adriatique; ses 

X » pha ' 

Cette, 

. ^.iosphorescence est causes par 1» présence d'une 
infinité de petits protozoaire* lumineux, sortes de * vers 
taisants » i e là mer; il» constituent parfois une masse 
de mucosités assez inxportante, à ht sariace de la mer, 
pour genCr les pêcheurs en se collant aux mailles de 
leurs Slels. i r « * y jo i s t aussi ds grsndes quantités «V 
méthse* dont l a "masse gélatineuse, suivant I expression 
des marina, encra*** l'hélice des navires. 

0u n'est point lar-eu présence d'un phénomène •«!« 
décomposition crgssrique proprement- dit, et l'on ne 
s s s s s i t s'en inquiéter. L» phosphorescence de le mer 
est très fréquente; elle n est secompegnée d aucun 
dégagameat gazeux et as doit son intensité qu t uns 
sorte de radioactivité lumineuse des protozoaires. 

On la voit souvent sur nos côtes françaises, au 
Havre, à Boulogne-sur-Mer. Bile «rend seulement plus 
d'importance dons les mers chaudes Ou dans celles qui 
sont confinée! par lear situation géographique, comme 
l'Adriatique, dent les eaux sont plus salées que celles 
de la Méditerranée et dent les marées sont de très faible 

.amplitude. 

LIS DESCENTES EN PARACHUTE 
Le Standard annonce, comme an des résultats de l'en, 

quête ouverte sur la mort de miss l a l y Gowe, qui s'est 
tuée récemment en opérant une descente en parachute, 
que le jury a décidé que le ministère public s'abouche-
rail avec le ministère de l'Intérieur en vue de faire in
terdit*, par une loi ou un règlement quelconque, les des
cente* de cette nature. Le président âfa Jury a déclaré 
que c'était, en effet, us triste spectacle à offrir aux 
foules. 

Les témoignâtes ont démontré que l'aéronaute a du 
sa znorl au fait d'avoir voulu relâcher les brassières du 
parachute qui la retenaient P«T fes épaules. Elle cher
chait à on moment-là à éviter un réservoir dans lequel 
elle était près de tomber. 

U N C O N C O U R S P O U R L ' A T T R I B U T I O N D E 
B O U R B E S C O M M E R C I A L E S D E S E J O U R A 
L ' E T R A N G E R aura l ieu l e s 15 et 16 octobre 1906. 

L e s candidats trouveront à la Préfecture ( i r e 
d iv is ion du secrétariat généra l ) et d a n s l e s S o u s -
Préfectures , l es r e n s e i g n e m e n t s relatifs aux con
di t ions d 'admiss ion au concours . 

L e s d e m a n d e s d' inscriptions devront être adres 
sée s à la Préfecture avant le 1er août . 
• •» e s • 

DERNIÈRES NOUVELLES SPORTIVES 
Aviron et Ysghtlng Automobile 

LA TTrra J>E L A S E T N E . — Faris. 17 juin. _ 
IPar déix'chf.) ~- Lss'ODUTses nautiques organisées par 
le Matin, ont donné les résultats suivants : 

Itmcer*: 1er, La iiapjère 1 1 ; 2. Le Delahaye; S", 
Vol au Vent. *— Crtitserr : /Première série : 1er, Men-
delssohn; 2", rirtra-iDry ; 3', Kayard' I I ; — Seconde 
série: 1er, Nihi l ; 2", Midinette; — Troisième série: 
1er, Calvpso; 2 , Nautilus. 

Handicap, emieers extra-règiementahe* : 1er, Dali-
fol: 2", Moucheron ; 3 - , Marie-Madeleine. 

Quatre junior* de pointe : 1er, Société Nautique de 
la Basée-Seine; — Quatre débutant* de pointe: 1er, 
Basse-Seine ; — Quatre tenior* île peinte : 1er, fipor-
ting Dnnlrerquois; 2", iRowmg-Ciub de Parie; — Huit 
*«mor*: 1er, <*!ub Nautique de tisstiuon. 

De nombreux naufrages de canots ae sont produits. 

Cqtirte à pied 

L E S C H A M P I O N N A T S D E PAULS MANQUES. 
— Paris, 17 juin. — {Pat dépfene.) — Ce matrn œ -
yaient se disputer SUT la pute du Bacing Club de 
France, au Bois de Boulogne, les éprenves éliminatoires 
des championnats d'athlétisme organisés par le Comité 
de Paris de l 'U.g.F.S.A. 

Malheureusement, un vent de révolution souffle sur 
TO.S.F.S.A. et les coureurs ont fait grève. 

C'est ainsi que, ce matin, les éliminatoires du 400 
mètres et du lancement du poids durent être annulées, 
faute de concurrents, alors que Bitcfa et Vernier firent 
jumq-over dans les sauts en hauteur et en longueur 
sans élan. 

Dans le saut en hauteur avec élan, deum concurrents 
se présentèrent, qui franchirent: Papot, 1 m. 72, e t 
André, 1 m. 60. 

Enfin, les trois uniques concurrents du 110 mètres 
haies : Hervoche, Thuillier et Gautier se qualifièrent 
pour la finale. 

Finalement, dans iVmres-rrridi, seize coureurs seule
ment ayant été réunis pour treize championnats, cinq 
championnats ont été annulés, faute de concurrents. 

La réunion protestataire qui devait avoir lien l'aprèa-
midi, à Gentillv. et à laquelle devaient participer les 
coureurs du RacmgjCIub de France et de la Société 
Athlétiq-no de Montrooge n'a pas été disputée dans la 
crainte des « foudres > de 1TJ.S.F&A. 

BULLETIN METÉ0R0LOCIQUG 
KOL*BAŒX, dimanche 17 juin 1906. 

9 h. soie, 16' au-dessus de zéro. — 766, variable. 
Lundi 18 juin. 

Minuit, 15• au-dessus de zéro. — 765, variable. 
2 h. matin, 14' au dessus de zéro. — 765, variable. 

ALBUMS POUR CARTES POSTALES 
L a Librairie du Journal de Roubalx m e t en 

vente n n e nouve l l e série d 'a lbums de différents 
m o d è l e s . 

L e s feui l les de c e s a l b u m s sont c o u s u e s au fil 
de l in au l ieu d'être p iquées au fil méta l l ique : 
il n'y a donc p lus à craindre de voir l e s p a g e s se 
détacher. • 

Malgré ce grand a v a n t a g e et la qual i té supé
rieure du papier c e s a lbums sont v e n d u s à d e s 
prix except ionne l s . ' 

A l b u m s , toi le , 1.000 cartes e , M 
A l b u m s , toi le , 500 cartes J ,7g 
A l b u m s , toi le , 300 cartes 1,75 
A l b u m s , 100 cartes pour d é b u t a n t s 1,76 

A titre de PRIME EXCEPTIONNELLE le 
s Journal à e Roubaix » offre à s e s lectr ices trois 
b i en jo l i e s c h o s e s : 

1. U n superbe petit sac, imitat ion maroquin in
térieur garn i d'un flacon et d'un g e n t i l petit porte-
monna ie . Prix : 1 fr. 71 

2. U n é l é g a n t pet i t sac de, dame , g r a i n l o n g . 
Prix ; f fr. ' 7 § 

s s - - - - s * * M B x f S W 

B> t * R f l » Watt' ? • v e * « a issîlss\e 
F i 

C e s s o i et s " faJbrld»*» spéc ia ta t tan 
. fcaaWàa ReaksuxW « n t v e n d i k s a . 
l eur raJeu». 

n i t e e l é e . 

B M f e B 

VRNAL DE ROUBAIX 

&. 
LES FtîESDES-ROSATI 

'Paris, 17 juin. — Ebua la présidence du baron J . de 
G œ m e , près de trois cents Rosati se sont réunis, os ma
tin, » atewf hihsss ni assnts, au ualTefoiw MHieis -ek 
face de la gare du'sLuxexabourg e t sont partis dans 
d énormes breaks à swetilMrs rouges à Fontenay-aux-

rael». Roses pour eéjébrer leur fête annu 
remarquait : MM. 

DERNIÈRE HEURE 
( D s umQtttm****** Fart t m W m t par f» tpods i ) 

UN DISCOURS DE Kl. SARRAUT 
• • M Ils*ilejri «"Etat à l'Intérieur 

P a r i s , 17 j n i n . — M. S a r r a n t , soua-aecrétaire 
- l 'Et»t s a minis tère de l ' Intér ieur , qui prés ida i t au
jourd'hui , a u Trocadére , 1» d i s tr ibut ion des ré-
oosspeams» d e l 'Associat ion polytechnique , a pro-
szozsss ajt discount dans le goût de celui qui , d i m a n 
c h e ennnier à fTrnm-f. fit l a jo ie des brocards de la 

la bataille de la rie, a-t-il dit , sans cet effort 
teee» en Sheissii rhsrnka son mieux-être 

grand Bombe» à quitter ds 
•sravsmwds) rastsk», fecote on d' 

l ' inataKU». SUe est l'armure pro 
s û t d'action conquérante, 
l i a Sas encore pu supprimer lfné-
pmmi ma entants du pays, oblige 

t dans U s u s 
là l'i j»risse leur force d'action et de «oaniiês». C s s t là Vis 

jnstjoB craels» qu» votre association s'efforce de aépa 
t s r : s âeyex-en remerciée. Messieurs j vous avez tuer 
n ia IX j e M frssâos et d» la xterraMque » 

« t M. B a r r a n t a «té très a p p U u d j . 

R U A U * M I L A N 
— s l f i s s a t ssuiimlus « m l ' A g r i -

«r sosr dnJresraa, nottr repréessster 
k> gesrreraesnent k rinaugsnmssess o V k», s e c t i o n 
'ranoaiee 4 * l 'exi iNsskl) a s » asràaée 4 ssBlaa, ai 

BTilan, 17 jm 
•eststrn, ^BBBsvi 

I l aees i 
si. Teao.,1 
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UNE PETE MILITAIRE A VERSAILLES 
Versai l les , 17 j u i n . — M. E t i e n n e , min i s tre de 

la guerre , a présidé au parc de Versai l les , la deu
x i ème fôte fédérale de la eoc iété de préparat ion a u 
service des armes à cheval . Les sociétés par t i c ipant 
k la fête : les escadrons de B o r d e a u x , P a r i s , V e r 
sai l les , Sa int -Cloud. Sa in t -Germain , V incennes , 
e tc . , o n t e x é c u t é une reprise, au manège , de vol
t i g e e t de gs lop . 

M . E t i e n n e a qui t té Versai l les k trois heures pour 
s e rendre k Chaton k la f ê t e des vé térans . 

L E ROI D U C A M B O D G E A M A R S E I L L E 
Marsei l le , 17 j u i n . — iLe roi SUsowath n 'a pas 

qui t té de la journée s e s appar tement s . Les prépara
t i f s de son départ pour P a r i s ont commencé ce ma
t i n . 

L e départ du R o i demeure fixé pour demain 
aoir, k h u i t heures . U n wagon-salon réservé, sera 
a t te l é au sapide de P a r i s . 

C O N C O U R S D E B A L L O N S A B O R D E A U X 
Bordeaux , 17 j n i n . — Aujourd'hui a en l i en le 

eoncetrrs de ballons organisé par KAs lrâsSM du 
Sud-Ouest . Le concours a réuni cinq ballons appar
tenant a n club. 

L e bal lon Amiral BeUe-Utline, p i loté p a r le 
comte d e la Van ln e s t allé tomber à Aignac( Gi
ronde) . P lus ieurs automobi les s u i v a i e n t 1» course. 

A C C I D E N T M O R T E L D A U T O M O B I L E 

Sa int -Et i ennè , 17 ju in . — M. Michaud archi
tecte à R o a n n e , «tait al lé p & h e r s * e c d e s a m i s k 
F inay A s o n retour, en automobi le , par sui te 
a V h é T à u i s e direction', la Voiture alla sç Jeter dans 
le fo s sé . M. Michaud a éti tué sur le çotip. L « s 
autres p e r s o n n e s ont é té gTievement b le*s<es . 

GRANDES INONDATIONS EN SNNtS 
I HmaaVeMsmataemSàt éemmsntstâsâ 

e s t résulté d e grave» i i londaUoaa/ Jj iV 

une grande par t i e de l ' extrémité Sud d e la provin
ce. Le chemin de fer de P é k i n à H a n k é o n a été 
g r a v e m e n t endommagé . 4 0 ki lomètres de vo ie ferrée 
o n t eto détru i t s . 

U n e part ie de la province est , d 'autre p a r t , 
éprouvéo par la sécheresse la plue grave qu'on a i t 
encore v u e . . " ' " " 

LES TROUBLES EN RUSSIE 
Lea désordres s a n g l a n t * da Bletostoek. — Les 

maseacre» . _ L o m e n d i é e 

Bicloetock 17 j u i n . — L'enquête sur les troubles 
de Bielostock confirme que les anarchis tes ju i f s ont 
é té la cause in i t ia le des massaeree. e t que les bom
bes qui o n t éc laté au mil ieu de la procession ca-
tnol iqne, o n t é t é lancées par e u x . Cet après-midi , 
les dragons o n t délogé les ément i ers de l a gare , où 
ils s 'é ta ient réfugiés.-

Les révolut ionnaires o n t incendié l 'us ine F r e t -
« îers , q m cont ient de nombreuses caieses de cartou
ches, e t les pompiers , par cra into d 'une explos ion 
o n t renoncé à combattre l ' incendie . 

L'ordre a é t é rétabli l entement . D e u x rég iments 
d in fanter ie e t une batterie d'arti l lerie sont arri
vée. L e e so ldats g a r d e n t 1» gare . 

U n e foule d» j iy fe^aans argent , s a n s vê tement* e t 
• a n s nourr i ture q u i t t e n t la vi l le sang lante . 

LM jNfMJji de Pam to M matin 

t * D I S C O U R S J A U R E I I * * J O i "-
D e M. Jaurès, dans l ' f saaani té ; 

js 's)à kimn s o e i a i qne j ' a i esporté i la tribune e s * la 
vérité même, et j en tu-e une aoub>r conclusion "i-

Parmi les Rosati présents 
Movaux, de l 'Institql; le docteur Biliaud?"ie docteur 
Vidal, Gustave Aijernsr»t.l»s rjajntras J. J. WeerU, De-

Tacrol», Petitjean, Brin H o u t l A y Bedorez, Grau, Ma-
nmiea; les statuaires Gauquisv OortujilJe, TrwTnltsien, 
Alloy ; Mmea Brech, Delaoroix-Garnier, Faux, Froidure, 
Lsfebvre, Glaize, les poètes Laouson, Jean Ott, Belval, 
Delaliaye, etc. 

Après une réception i la Mairie, ils se sont rendus i 
1» statue de La Fontaine, M. C. Bulatt, directeur du 
Musée du IVocadéro, a prononcé l'éloge du fabuliste, 
puis on a dit des-poésifes de latlle Grehant, de ihM. Soi . 
Lante, G. Verne, A. Capon et M. Thiéry. 

Les honneurs de la rose ont été rendus à M. C. Balart 
par Mlle de Villére et Mme Lanvernny-PetrtjeaM et eu 
statuaire Hlppetyts Letebvr», à qui M. Albert Aireroant 
récita de b e a u vers qui eurent le plus grand succès. 
M. Guilliez avait illustré le diplôme offert à M. Le-
febvre. 

A l'heure des toast*, on applaudit beaucoup MM. de 
Gnome, iSulart, Lefebvre, le maire de Fontenay, t i . 
Halais et Le Cnolleux. 

A deux heures, les Rosati sont repartis en voiture 
pour l'Hay, où M. Gravereaux leur a fait visiter sa su
perbe roseraie. 

La représentation finie, avant de regagner la capitale, 
un punch a été offert par M. Gravereaux aux Rosati. 

LE CONCOURS HIPPIQUE DE ROUBilX 
La première Journée 

R é u n i o n e x t r ê m e m e n t bri l lante , an concours b ip -
pique , donné d imanche sur la pieté du Breucq . L e 
temps é ta i t euperbe, — une fois n'est pas coutume , 
— e t les to i le t tes pr intan ières , t enues en réserve 
par co t emps gris e t froid o n t p u ê tre sort ies enfin 
e t contr ibuer au succès de c e t t e f ê t e qui fu t u n 
vrai ravissement des y e u x . Le soleil f a i t de des mi
racles . 

Remarqué dans l 'ass is tance plus nombreuse e t 
plus sélect que jamai s qui se pressait dans les tr i 
bunes : le général S è v e , commandant la I re bri
gade de cavaler ie , à L i l l e , e t son officier d'ordon
nance , le cap i ta ine Eranchet des Pcrre tz , le capi 
t a i n e Gaston, officier d'ordonnance du général Lev 
bc/n, c o m m a n d a n t 8 u 1er corps d ' a n n é e ; M M . E u 
gène M o t t e , m a i r e ; Edouard Roussel , a d j o i n t ; F é 
l ix Chat te leyn , anc ien s é n a t e u r ; Albert Prouvost , 
président du tr ibunal «le Commerce; F r a n ç o i s Rous 
sel, prés ident e t F l o r e n t Cariss imo, v ice-président 
de la Chambre de Commerce : H e r b a u x , conseil ler 
m u n i c i p a l ; B"assonvillo, prés ident de la société des 
ccnrtBes de Tonrcé ihg , e t c . , e t c . 

L a mus ique d u 43e de l i gne , d i r i g é e par M. 
Mayeur , prê ta i t k la- fê te , son concours tou jours 
aussi apprécié . 

L e e différentes éprouvée o n t é t é euiv ics avec beau
coup d' intérêt . L» jury; é t a i t composé comme s u i t : 
M M . le colonel (Je F o n t a n g e e , du 19e ohasseùrs ; l e 
c o m m a n d a n t H e r v é Dupcnhpr, d u même r é g i m e n t ; 
H e c t o r H a y e u r , P a g i n e z , H . V a n den S t e a p î e n , 
A u g u s t e P b n i l l i e r , Albert V a n de W e g g h e , M a u 
rice Bossut et G u s t a v e W a t t i n n * . 

Voic i les résul tats d u concours : 

Prix «"Essai (10 obstacles, pour tous chevaux n'ayant 
pas gagné en concours hippique, un 1er ou un 7 prix, 
montés par des gentlemen) : 1er prix, Lancier à M. ls 
comte de l a a n o y , de l'Eeole d'équitation d'Ypres; 2 , 
Grain d'Or, à M. Maurice Barquin ; A*, ex-œqùo. Duc lt, 
» M. Marcel Guyot, et Odessa, à M- Macenham; — 
Flots de rubans : 6', Port-Spie, à M. Jean Thiriea : 6', 
BivoH, à M. Thomine-Desmaiurea ; 7*. Gratien 11, à 
Margraff, monté par M. S . Le Conte; 8*, Gant* Blanc*, 
à M. Paul Fort. 

La victoire de l'officier belge a été saluée par la Bra
bançonne. 

Prix de* Habit* Bouge* {pour tous chevaux montés 
par des gentlemen) : lar prix, Nitrate, à M. des Montis : 
2*. Rivnti, à M. Thomine-J)e*mazures; d". Grésil, a 
M. Demouy, monté par M. Pinguet; — Flots de ru
bans : 4a, Vert* Allure, à -M. Paridier, montée par M. 
Cnappat ; 5*. Odessa, k M. Magenham ; 6*, <7rain d'Or, 
à M. Maurice Basquim 

Cette course a réuni on très grand1 nombre de con
currents. La haie entre barres constituait un obstacle 
difficile qne bien peu de chevaux ont franchi. L'un des 
cavaliers a été désarçonné, mais il ne s'est fait aucun 
mal. 

Concoure d'équipage* et de chevaux de maître (Prix 
égaux sans classement) : MM. Georges Florin, avec une 
Victoria; Edouard Bibesocourt, avec an sptder; Joseph 
Lorthiois, avec une victori», et Ernest Joire, avec un 
phaêton. 

Saute couplet par deux et par quatre (pour tous che
vaux montés par des officiera) : 1er prix, Odetta, k M. 
Magenham, vétérinaire au 17" chasseurs, à Lunéviile; 
Ixmcier, k M. Boftart-Coquat, major an b* chasseurs, 
à Sampigny, monté par M. d'Auzac de Lamartinie, lieu
tenant an même régiment; Grésil, k M. Demony, vété
rinaire au 8* dragons, à Lunéviile, monté par M. Pin-
guet, lieutenant au même régiment; Verte. Allure, à M. 
Péridier, aide-major an 12* chasseurs, à Saint-Mshiel, 
montée par M. Cbapoat, vétérinaire au même régiment ; 
— — 2* prix : Justicier, à M. de Troussures, lieutenant 
au 3f dragons, Epernay ; ÎUiaal, à M. L» Conte, lieu
tenant au 31* dragons; Agamemnon, à M. de Laatic, 
capitaine au 4* cuirassiers. Cambrai, monté par M. l>e-
hsiufst. Kentenant au même régiment; Riroti, à M. 
Thomine-Desmazures. capitaine an 51* dragons, Eper-
nay: S" prix: Galipnt. à M. Doscuteki. chef d'es
cadron au 6* chasseurs. Sampigny. monté par M. d'Au
zac de Lamartinie: /rVn'.'fn. à M. Drouhard. capitaine 
au S* dragons, Lunéviile, monté par M. Pingnet, lieu
tenant au même rég. t Nitrate, à M. des iMontis, lieuten. 
au 17* chasseurs. LunévîMe ; Indou, à M. < "4>ariot. lieu
tenant au 38" drapons, Sedan ; 4" prix (flots de ru
bans) : Nitrate, à M. des Montis, du 17* chasseurs ; 
Virago, à M. de la Rochère, lieutenant au 6" chasseurs, 
montée par M. d'Auzac de Lamartinie; Lancier à M. 
ls comte de Lnnnov. et X. . . , i M. Sellier de Moran-
ville, tous deux officiera belges. 

L a réunion n'tt pr i s fin qrr'k s i x heures e t demie . 
Aujourd'hui , lundi , k deux heures e t demie , 

concours de chevaux de sel le , pr ix des Dames , con
cours d'équipages e t chevaux de maî tre e t p r i x des 
veneurs . 
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Un o e r U m ^ n o n ^ d e c a U i o l i q u e » ont arboré des dra-

* W A T T R C L O » 

Pierre Catteatt, de Touecoing, e t d» " a 
Frères des écoles chrexwnneTTej eteur. d^ T Enfant 
Jésos se sont etTeseée de'éVmner k cette «eocesakm l'éclat 
e t la splendeur hatntueja. De nonrbreux ptrapes Tente 
sentant les principales scènes évangéliquee ont fait l'ad-
m J r t f e ? f V * paroiMiÊiu qm s» pressaient uoaisreas sur 
l f ' J S l W t î î , l " n ' — * w ' , s ' * , , ! u , l , o u » • * sUencSeusement 
s» dérealer w t irraposaat cortège. 
. L e s rues et les maisons étaient splendidement pavoi
sera ; plusieurs reposons avaient été dressés le long "du 
parcoure. Une foule norrfbreuse d'hommes et de femmes 
2°^ S ? ' V L 5 o o r t ? * l *° récitant des prières jusqu'au re-
toa,T. }<&** ° * 'M- l e "^y*? * * n n é sosnpellement 
hv bénédiction du "TrèwrHJii^flsoremont. 

11 en a été de même pour la paiotese" Saint-Vincent d s 
sraul. Le cortège oouipoaé de différeass groupes portent 
les statues ou les bannières a parcouru les principale! 
m e s du quartier. Là ausei une foulé nombreuse se pres
sait sur les tTottoire, s'ee^nomllant reerjectueireernen.» 
devant le passage du Trèa^eint-KsKaoment. 

A T O U R C O I N G 

U n s contre-manifes tat ion . — Vaines tentat ives d« 
troubles . — D e u x anarch i s te s arrêtés 

I n procession traditionnelle de la Fête-Dieu s'est 4 S 
roulée en ville, dûnanolie matin,.«vec l'éoW et le e o » 
cours de fidèles habituels. Toutes les rues traversées pal 
le cortège religieux étaient jonchées de Sears et de ver
dures et les fenêtres de la plupart des mafaons étaient 
garnies de drapeaux tricolore», de bannières de tous 
genres et de toutes couleurs les unes portant des croix, 
d'autres des emblèmes eucharistiques. Le cortège qui 
s'est formé en face de l'église ?«izBVOhri«tiophe, dans les 
rues C a n o t e t Faidherbe était formé des mêmes élé
ments qae les années précédentes. Lee longues théories 
d'enfants et de jeunes filles habillée de blanc avec dés 
insiarias et des attribut» se sont déroulées lentement-, 
suivies des porteu.re de bannières et de statues de semis. 
Autour du Maint-iacrement porté par M. le doyen de 
SaintsOhristophe, se trouvait un cerole compact de ca
tholiques portant des flambeaux et formant escorte. 

L'itinéraire ordinaire avait été légèrement modifié. Le 
rsposorr, élevé les années précédentes en face de la 
Grand"PUoe. auprès de l'entrée des catéchistes de l'é-

f lise icaint-Cbrietopbe, avait été dressé de l'antre côté 
e l'éghee. L» second reposoix se trouvait à l'entrée de 

la rue du Tilleul, face à l a rue d» Tournai. 
- Tout se serait passé pieusement, comme il oonvsn%'t, 

sans l'intervention bruyante d'une quinzaine d'anarchis
tes venus de Roubaix e t conduits par le chef de file, 
Jean-Baptiste Knockaert. Pendant deux heure», la pe
tite troupe d'éhergumènee a vainement tenté de troubler 
l'ordre de la procession. Finalement, tenus en respect 
par une foule innombrsbk< écœurée de tels agissements, 
le» enaxeniete» ont été forcés à battre en retraite sous 
les sarcasmes et les huées. (MoJgré des provocations fré
quente» et le désir évident de susciter des incidents vio
lents, on peut dire que la mauifistsUon s'est borné* à 
des cris. L i police S'a eu à intervenir qu'à deux reprises 
pour mettre en état d arrestation deux de» plus turbu
lente, compagnons. 

Dès neuf heures e t demie, alors que la grand'tnesse 
à €^iat-Cau-i«to(sb» était à peau» oznrmenose, les anar-
okistea, de» étranger» à la villa pour la plupart, âgés de 
15 à 23 ans, m figure peu avenante et armés de gourdins, 
importunaient le» .•athoiiquee qui se rendaient à l'église. 
las colportaient des brochures anti-celigieuses et ardu-
rièrea « t poursuivaient tous les passante en leur offrant 
leur ignoble marchandai». Des catholiques, à plusieurs 
reprises, les rappelèrent à plus de respect et de tenue. 
Des discussion» s'étevèreïrt et la brigade d'agent* répartie 
autour de l'église eamfcChriatephe, sons les ordres ds 
M. Niederst, coaaaùsseire de police du i' arronojSBse-
sasat. la iaeaa facilement le calme. 

A ce moment, un individu aie petite tarfle, à la mine 
bave, boiteux, les yeux hagard», traînait s s * ivresse de 
groupe ea» groupe avec des gestes rncesaveosmts et criant 
d'un» voix avinée: • A bas la calotte! A bas les buveurs 
de sang! • Dn -vieillard, M. Masquilier père, qui s« 
rendait à l'église, ne put ee retenir de dire son mépris. 
» i quelques »soono>»,M. -Masquilier fat malmené par les 
colporteurs «V brochures mafesenes qui rentoarèrest com
me de» épiieptiqnes, l'injurièrent et le menacèrent. Le 
boiteux fit mme d» frapper M. Mesquilier qu un de se» 
fils était venu protéger; maie deux «gents empoignè«sn« 
l'anarchiste et l'emmenèrent au poste de police ou pta-
tôt durent le traîner juaqw'eu vio'cn JMimcipal où d 
calma sa rage. C'est un sieur Charles Pietera. 

Pendant que ee déroo?ait ce premier incio>sit, le cor
tège religieux était serti «te l'égliss fi«»nt-ÇlsT»»t»ph« et 
«'était s n V a é osas les rues Carnet e t Faidherbe. Bien
tôt la tête de la procession formée dee plue jeunes en
fante des écoles fibres de la ville débouchait de U Vu* 
des Aneos. longeait la place de la P^publique et prenant 
la rue de Tournai. L * manifestante remisèrent touTS 
brochure* et se mirwik, en crmnt: « A bas la cséoUe » 
• essayer de couper le cortège. Les enfant* prirent peur. 
Cette attitude révoltante provoqua 1 irrterventwno-o» 
groupe de passants étrangers à l a m g c e s s i e a . ^ s n r c » 
firent!b hsàe-irehacT.e coté des enfants e t emsiêrtietent 
les anarchietes de ««Mimer leur " » « » » u , ^ K i i ! n L , . ^ ; 
voulut franchir le cordon a toute fore». Il bonscola un 
de ces passants qui, énervé, d'un rêver» de main, 1 en' 

voya rouler dans te rrneseau. 
VOlSSIt que l'affaere ne tournait pas à Vem\»T»n,*JB> 

les aaiarchistes quittèreat le terrain et se dirigèrent vers 
la rue de Tournai où ils T«omrnencerent à > » « ? « * • 
leurs brochure» e t en sifflant, Lee cris de : « »rV« #ssnsv 
Christ! » fcur rénoiid^rent; P « j i M V , a a . ^ ' * , ^ , V i f * 
maison* «te» rase e n la teste.swasaa. A ' « J " » . * » 
mm des Ornhelàas, un nouvel incident se produisit. L * 
iToupe a r r é t e c T f a c e «te l'Instite* «Révign*. »» •«»«"* 
arretT et entouré de catlwhqwes. voéTst H frayer tm 
passage. TTne bagarre se peoau«ot, «teetaje» «>»pa fu
rent Miangés et on •osrchiste fut anpr»*ende p w n* 
•Cent dé sàreté et confié à ^ W i * ™ ^ ™ ^ . * ^ 
effet pour être conduit au poste. L"*rwivxfu arrêteJ™* 
un marchand de journaux, Achille Ter- inck^« • B » l . 0 * 
meurent m e d* Boubaix. Cet incisent pçrmst a « a r t r « s 
compaimons de continuer leur route. Un gaenererlt le 
m e FSrnot. côtoyant touvours la pTocwsmn et » « « • « 
de lasser la patience des catholiques qui T ^J**jf"* J * 
cris des anarchistes par ceux d e : . ^ i v e - l é s ^ e ^ i r n r t ! » 

ITn moi ient cernée et tanna en respect par des catho
liques, tes manifestants ee créèrent enfin tm P»jag» 
dans <k direction de la rue des Anges et «en *»?£** 
suivis de quoique» personnes1 p*r Ijw •™^??f*Z' 
î^honco Faidhek*. ta * » « ? k * r * . la rue W^stlnne-
Vere midi et demi, tout était rentré "ans le eejtne. 1M 
mataleatttion avait, pour ainsi dire, avorte. 

> I f politique dn parti socialiste doit êtes à la fois 
révolutionnaire e t réformiste, prolétarienne et démo
cratique. Organiser tout le prolétariat ouvrier e t paysan 
en vue de ri socialisation générale de la propriété ca
pitaliste, démontrerk la classe des petits et des moyens 
possédante que cette révolution légalement accomplie ne 
leur csnsera aucun dommage, mais sera ou contraire 
pour enx un bienfait et mériter teur confiance par une 
action incessante de réformes, voilà l'œuvre vaste qui 
nous est imposée par la force même des choses, par l'état 
économique du pays où se développent notre propagande 
et notre effort. > 

LES SOCIALISTES et LES ENSEIGNEMENT* 
DE L'CCLISE 

Du Gaulois : 
• Avant d'être une loi d'Etat, le repos hebdomadaire 

était une loi d'JCjlise, j e pourrais dwe de toutes les 
(Eglises. E t l'on doit constater que les partis les plus 
avancés dans la République, ceux qui entendent abolir 
le culte et supprimer les ministres de la religion, s'inspi
rent le plus souvent de leurs enseignements, qn'ils appli
quent <1 ailleurs sann aucun discernement. 

> Qne M. Jaurès cesse de s'absorber dans la lecture 
de Karl Marx et qu'il relise avec sois l'histoire de la 
religion à travers les âges. 

> Il faut convenir que l'EgJise fut, en toutes choses, 
1» grande initiatrice. La liberté, l'égalité, la fraternité 
ont été prechéea par ta* apôtres longtemps avant que 
l'on se décidât à te» inserrre sur nos monuments publics. 
E t aussi le mépris dee richesses, h» solidarité humaine, 
l'abandon du superflu à celui qui n's pas le nécessaire, a 

LAI QUESTION SOOIALE 
De M. H S K B T MABIT dans ls Rappel: 
« I l «et en retard» ce brave roi dn Cambodap, qui 0004 

arrivé tout enfarSieVet criant: a Vouane sayez pas, j« 
viens d'installer ta propriété individuelle dans mon pays, 
où Ton ne îiiiiWiiiissn rtmtai es. » 

s La fssme^mefteai eu», voules-vous bien Voué taire. 
C'est vents sut tantes ls bon bout, «t voue M sache*. 
OereaieBtr vous jsxusèez' de cette létacit», l'Etat e t M 
Commua» uniques propriétaires et v o u s «aula»sa o s peu 

• Apprenee que notre idéal à t n n M s s t 

•s»-»«B».»«-m»m<iBxSM»»^^ 
«t an» noua attendons avec impatients nous èL'e k^ttrein 
te jour où personne ne possédera plus rien, a 

t « l VKLLFU L O < A L I S 
t » M * r i E S . — Une con/eVesc» m - NatWnwintaire. — 

H* Coisuntsmon «tu . Sou des Ecoles baiSue* #, dont 
M. Dscaren, nuise do Oominee est préaiôiept, sviùt or
ganisé dimanche une réunion qui a eu lien à 4 heures 
dans la salle •%#. fêtes de la mairie. . 

M. J. Gombert, directeur de l'école supérieure de 
rournes y a fait une conférence. Il a traité le suie» 
suivant : « L Ecole primaire de l'ancien régime à nos 
jours ». • . 

L'auditoire, peu nombreux était composé en mal»or» 
partie de femmes e t d'enfante. La réunion a pris fin à 
cinq heure» e t demie sans aucun incident. 

PWtlLKMQNT. — Un concourt de ptcÂc. — Dxmau-
crie à 4 keevee » eu rien un concours de pêche entre les 
eoennés c>rat-Plerr», df> Coniinea (iBeteSue), et U 
Tamcke. d'Or, ete sVmëmont, hameaS ote Tissaw 

L'Harsnonie rormsisnski de Comines (BstatasTf a pra. 
té son coneours à cette fête qui a okèsn» sis- très vif 

aoct^isj <NtSx>«t plusieurs bouquets Mur ont é t é . ~ 

Kr ^ - J W l " * 8 ' J*"»*» n r t«e qui teur ont été o„ 
m'isaBiJsPlaliilui délicats. Le concours a eu lieu « 

on des •snnj»tai» M Dente, près du tissage Ctana. 

aawtiii lotftaUûr^wuLtt 
^ * ^ y 6 . - . T t?» rnpf*nm,»m,% d'une rmuteon S p W o -
p*pne*, ton» Gdtan, » «m, d'Aks^vrlte, s'est sa3hd* 
t n ^ s e t n Cssnset e y s m t s t a n t n n e batte «te Ve.érattj dan» 
taréninvdH oseur. JU mort a été inssssstané». • 

L M P R O G E S S I O I I S D E LA F S T E - . I C N 

— le procession a é t é c , 
_ . M. Dehau. U s e grande àffl 

Dimanche prochai -' 
keu k l'égiiss éteint-; 

priété 


